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AU 178/07 Préoccupations pour la santé 
 
BANGLADESH Sigma Huda (f) 
 
Sigma Huda, rapporteuse spéciale des Nations unies sur la traite des personnes, a été arrêtée le 5 juillet 
dans le cadre d'une affaire de chantage présumé. Cette femme souffrirait de problèmes cardiaques et 
rénaux mettant sa vie en danger, et ne reçoit pourtant pas les soins médicaux nécessaires en prison. 
 
Sigma Huda est une avocate de renom et dirige la Bangladesh Society for the Enforcement of Human Rights 
(Société bangladaise pour le respect des droits humains), un groupe de défense des droits fondamentaux. 
Elle est également rapporteuse spéciale des Nations unies sur la traite des personnes, en particulier celle 
des femmes et des enfants. 
 
Selon un médecin consultant spécialisé en cardiologie, elle est atteinte d'une maladie coronarienne, de 
diabète sucré et d'insuffisance rénale chronique. Amnesty International sait également qu'elle est traitée 
depuis longtemps pour un diabète. 
 
Elle était sous traitement et en observation lorsqu'elle a été placée en détention. Elle a été conduite au 
tribunal à bord d'une ambulance et amenée jusqu'à la salle d'audience sur un brancard pour entendre la 
lecture de son acte d'accusation. Elle a ensuite été envoyée en prison le 5 juillet.  
 
Ses proches sont préoccupés par le fait qu'elle est en mauvaise santé et risque de souffrir d'autres 
complications médicales en l'absence de soins médicaux spécialisés. Elle n'a même pas été transférée à 
l'hôpital de la prison, et les autorités pénitentiaires n'ont pas donné suite aux demandes formulées par sa 
famille afin de lui rendre visite de toute urgence.  
 
Amnesty International craint fortement que son état de santé ne se dégrade encore si elle ne bénéficie pas 
de la prise en charge médicale nécessaire. Un rapport rédigé par un médecin consultant spécialisé en 
cardiologie qui a traité Sigma Huda avant son arrestation indique : « Nous pouvons souligner le fait que les 
troubles dont elle souffre s'aggraveront de manière significative et risquent de mettre sa vie en danger si elle 
n'est pas maintenue constamment en observation et sous traitement dans une unité médicale spécialisée en 
cardiologie. » 
 

INFORMATIONS GÉNÉRALES 
 
En vertu de l'état d'urgence décrété le 11 janvier 2007 au Bangladesh, le gouvernement a mis en place des 
mesures visant à contrôler les activités délictueuses et à lutter contre la corruption. Selon certains journaux 
locaux, les autorités ont arrêté plus de 100 000  personnes accusées de menacer l'ordre public en s'étant 
rendues coupables d'activités délictueuses, de détention illégale d'armes à feu ou de corruption. Amnesty 
International a reçu des informations faisant état d'actes de torture et d'autres formes de mauvais traitements 
à la suite de ce type d'arrestations. Parmi ces détenus figurent plus de 150 responsables politiques, hommes 
d'affaires et autres personnes qui sont accusés de chantage et d'autres actes de corruption. D'après certains 
médias bangladais, les autorités ont reconnu que certains prisonniers étaient en mauvaise santé. 
 

ACTION RECOMMANDÉE : dans les appels que vous ferez parvenir le plus vite possible aux 
destinataires mentionnés ci-après (en anglais ou dans votre propre langue) : 
- dites-vous profondément inquiet à l'idée que Sigma Huda ne reçoive pas les soins médicaux dont elle a 
besoin de toute urgence ; 



- exhortez les autorités à la faire bénéficier de tous les soins médicaux spécialisés requis par son état de 
santé ; 
- demandez instamment aux autorités de lui permettre de recevoir des visites de ses proches. 
 

APPELS À : 
Chef du gouvernement intérimaire : 
Dr Fakhruddin Ahmed 
Chief Adviser 
Office of the Chief Adviser 
Bangladesh 
Fax :  +880 2 8113243 
Email:  info@pmo.gov.bd 
Formule d'appel :  Dear Chief Adviser, / Monsieur, 
 

COPIES aux représentants diplomatiques du Bangladesh dans votre pays. 
 
PRIÈRE D'INTERVENIR IMMÉDIATEMENT. APRÈS LE 21 AOÛT 2007, VÉRIFIEZ AUPRÈS DE VOTRE 
SECTION S'IL FAUT ENCORE INTERVENIR. MERCI. 


